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«Ma grue pèse 700 tonnes et fait 135 mètres de haut. La 
cabine – mon poste de travail – se trouve à 25 mètres du 
sol au moins. Pour déplacer les conteneurs, je regarde à 
travers le sol en verre et j’utilise deux manettes. C’est un 
travail millimétrique, car je dois toujours placer quatre 
verrous dans les pièces de coin des conteneurs de fret. Il 
est important de les soulever tout en douceur pour éviter 
qu’ils balancent. Des marchandises venues du monde 
entier transitent par le Rhin jusqu’à Bâle. Soit je charge 
les conteneurs directement sur les camions ou sur des 
wagons de train, soit je les entrepose chez nous dans le 
terminal. Et dans le sens inverse pour les marchandises 
destinées à l’exportation. Je vois sur un écran à quel 
endroit je dois déplacer quel conteneur et, ensuite, je 
confirme que la tâche a été accomplie. Certains conte- 
neurs sont réfrigérés; ils sont utilisés pour transpor-
ter des denrées alimentaires ou du plasma sanguin. 
Notre terminal voit passer des centaines de conteneurs 
quotidiennement – cela m’impressionne toujours. Cela 
montre à quel point la Suisse est interconnectée avec 
l’Europe et le monde. Enfant, je rêvais déjà d’un métier 
où je serais aux commandes de grandes machines. En 
tant qu’opérateur de grue pour la société Contargo SA, 
mon employeur, je fais le travail de mes rêves.»

4 510 EXPÉRIENCES PERSONNELLES ACCÈS AU MARCHÉ INTÉRIEUR

EMPILER DES PLOTS POUR L’EXPORTATION

Les conteneurs destinés à l’importation et à l’exporta-
tion s’empilent dans le port rhénan de Bâle, telles 
d’immenses briques de Lego multicolores. Pourtant, 
même la tour la plus haute de ces conteneurs paraît 
petite à côté de la grue que Daniel Künzler manie avec 
une incroyable précision.

  LES PRINCIPAUX  
PRODUITS EXPORTÉS:  
 
les produits pharmaceu-
tiques et chimiques, les 
instruments de précision, 
les montres et les bijoux, 
les machines, les appareils 
et l’électronique.

ACCORD CONCERNÉ:

OBSTACLES 
TECHNIQUES AU 
COMMERCE 

52 millions de tonnes 
Volume des marchandises importées par la Suisse en 
2015, dont 5 millions de tonnes sont entrées en Suisse 
par bateau via le Rhin

109 milliards de francs 
Valeur des marchandises exportées vers l’UE pendant  
la même période



«Je suis l’exemple vivant des avantages que la Suisse 
tire de la coopération avec l’Europe dans le domaine 
de la recherche. Le Conseil européen de la recherche 
(CER) m’a accordé cette année une bourse de 2 millions 
d’euros pour mon projet de recherche dans le domaine 
du big data. Grâce à ces moyens, nous allons pouvoir 
examiner des méthodes pour analyser et extraire des 
informations à partir de gros volumes de données non 
structurés. L’objectif est ensuite de développer des 
modèles pertinents et d’effectuer des prévisions fiables. 
Ces modèles pourraient servir pour les cours boursiers, 
les embouteillages dans la circulation ou le compor-
tement des consommateurs, par exemple. Mon équipe 
réunit des chercheurs du monde entier, et je suis fier de 
pouvoir mener ce projet pour la Suisse et en Suisse. Les 
chercheurs suisses pourront continuer de demander les 
prestigieux «ERC consolidator grants» à condition que 
notre pays puisse participer à l’actuel programme- 
cadre de recherche européen «Horizon 2020». Si la 
Suisse était exclue de ce programme, ce serait comme si 
Roger Federer pouvait participer à un seul tournoi, celui 
de Gstaad. Les universités sont confrontées à une con-
currence mondiale vive et nous voulons continuer à nous 
mesurer aux meilleurs et attirer les meilleurs talents.  
Pour un petit pays comme la Suisse, qui doit son succès 
avant tout à sa capacité d’innovation, c’est vital.»

6 710 EXPÉRIENCES PERSONNELLES PROGRAMMES DE RECHERCHE

MENER DES RECHERCHES AU NIVEAU MONDIAL

Philippe Cudré-Mauroux, professeur d’informatique, 
a les yeux qui brillent quand il parle de son projet de 
recherche et qu’il explique comment, à l’avenir, il sera 
possible de résoudre de nombreux problèmes quoti- 
diens liés à l’analyse du big data.

ACCORD CONCERNÉ:

HORIZON 2020
(FORSCHUNG)

 TAUX DE RÉUSSITE: 
 
En ce qui concerne le 7e pro-
gramme-cadre de recherche 
européen (2007-2013),  
23,8% des demandes dé- 
posées par des Suisses 
ont abouti, sachant que la 
moyenne pour l’ensemble 
des pays se situe à 11%.

80 milliards d’euros 
Budget total du programme-cadre de recherche  
européen «Horizon 2020»  

9e rang 
Classement de l'EPFZ au classement des  
hautes écoles établi par le Times, sachant que  
l’EPFL se place 30e rang



«Je suis venue en Suisse à cause de mon mari, qui vient 
d’Allemagne comme moi mais travaillait déjà depuis 
longtemps en Suisse. Grâce à la reconnaissance de ma 
spécialisation comme assistante chirurgicale, effectuée 
en Allemagne, j’ai très rapidement trouvé un emploi. Au-
jourd’hui, je suis responsable suppléante des soins pré- 
et post-opératoires à la clinique Hirslanden à Zurich et 
je continue d’assister régulièrement à des opérations du 
cœur et de la colonne vertébrale. J'aime mon métier et je 
souhaiterais que davantage de jeunes gens, qu’ils soient 
Suisses ou étrangers, optent pour une carrière dans le 
domaine de la santé. Ce que les patients nous donnent 
quotidiennement compense entièrement les périodes de 
stress et les horaires de travail irréguliers. Dans mon 
équipe, je collabore avec des personnes aux origines très 
diverses – nous sommes très internationaux. Cela crée 
une atmosphère particulière. La main-d’œuvre étrangère 
est indispensable – sans elle, les hôpitaux et cliniques 
suisses ne tourneraient plus. La nationalité ne joue 
aucun rôle – le patient est toujours au centre pour nous. 
Plutôt sociable, comme les Allemands du sud, il a fallu 
que je m’habitue à la retenue des Suisses au début. Mais 
aujourd’hui, je me sens bien intégrée et ne souhaite vivre 
et travailler nulle part ailleurs.»

8 910 EXPÉRIENCES PERSONNELLES MAIN-D’ŒUVRE

DES HISTOIRES DE CŒUR

Dans les salles d’opération de la clinique Hirslanden, 
des personnes aux origines les plus diverses col- 
laborent dans un seul but: le bien-être des patients.  
Jeanine Williams est l’une de ces spécialistes 
étrangers si dévoués.   

65 à 75 % 
Part de la main-d’œuvre étrangère dans l’équipe  
en charge des soins pré- et post-opératoires de  
la clinique Hirslanden 

10 000 personnes 
Nombre de travailleurs que les hôpitaux suisses re-
crutent chaque année à l’étranger pour garantir 
la prise en charge des patients

ACCORD CONCERNÉ:

LIBRE CIRCULATION 
DES PERSONNES 

 



«Une télécabine est une infrastructure coûteuse. Pour 
être rentable, nous avons besoin d’un nombre suffisant de 
passagers toute l’année. Notre fréquentation est très bon-
ne. En hiver, nous emmenons jusqu’à 11 000 personnes au 
sommet quotidiennement – au printemps, en été et en au-
tomne, nous arrivons à une moyenne de 3000 personnes. 
Par rapport à d’autres remontées mécaniques en Suisse, 
c’est excellent. En été surtout, nous avons des groupes 
de Chinois et d’Indiens qui font des voyages organisés à 
travers l’Europe – ils représentent 50% de notre chiffre 
d’affaires. Au sommet du Titlis, à 3020 mètres, ces touris-
tes découvrent la montagne et – souvent pour la première 
fois de leur vie – la neige. L’enthousiasme que suscite 
cette première expérience ne cesse de me toucher. Nous 
démarchons systématiquement les marchés asiatiques 
et proposons des formules avec nuitée dans nos hôtels et 
repas dans nos restaurants. Des frontières ouvertes et des 
formalités simples pour l’obtention de visas sont existen-
tielles pour le segment des voyages organisés en groupe. 
Grâce à l’accord de Schengen, la Suisse est une étape 
attrayante qui figure toujours au programme des voyages 
en Europe. L’an dernier, nous avons vu ce qui se passerait 
en cas d’adaptation, voire de disparition de cet accord. 
Des modifications de l’accord ont subitement fait chuter le 
nombre de touristes chinois de 50%.»

10 1110 EXPÉRIENCES PERSONNELLES VOYAGER SANS ENTRAVES

UNE RENCONTRE AU SOMMET SOUS 
LE SIGNE DE L’ASIE

L’enthousiasme des passagers est indescriptible quand 
la télécabine rouge perce le brouillard et que les som-
mets se dévoilent d’un coup aux yeux des touristes 
asiatiques. Norbert Pratt, directeur des remontées 
mécaniques du Titlis, partage chaque fois leur joie.

ACCORD CONCERNÉ:

SCHENGEN

 TOURISTES ASIATIQUES: 
 
La Suisse a mis en œuvre 
l’accord de Schengen dans 
son intégralité en 2009. 
Depuis, le nombre des 
touristes venant d’Asie a 
doublé.

45%   
des touristes indiens qui ont séjourné dans un hôtel  
suisse en 2015 ont pris la télécabine montant au Titlis

2 à 3 jours 
Durée du séjour en Suisse des touristes asiatiques qui 
font un voyage organisé à travers l’Europe



«Notre groupe couvre les domaines de la confection dames, 
de la lingerie féminine et des textiles techniques. Nous ne 
produisons pas de prêt-à-porter, mais nous fournissons 
des dentelles et des composants textiles haute-technologie 
qui apportent une plus-value aux produits de nos clients. 
Le groupe Forster Rohner fait dans la dentelle depuis plus 
de 100 ans. Les couturiers les plus connus du monde font 
partie de notre clientèle – ce qui nous remplit de fierté. 
Je dirige l’entreprise avec mon frère. Nous représentons 
la quatrième génération de la famille. Nous produisons 
toujours à Saint-Gall et formons quinze à vingt apprentis 
chaque année. Nous avons également un site de production 
en Roumanie et un en Chine. Quelque 60% de notre produc-
tion sont vendus au sein de l’UE. Nous nous positionnons 
avec une qualité, un service, une créativité et une innova-
tion hors pair. Nos sites de production à l’étranger nous 
permettent de compenser dans une certaine mesure les 
inconvénients liés au franc suisse et le coût de la main-
d’œuvre. En tant qu’entreprise textile axée sur l’exportation, 
nous avons besoin d’un flux de marchandises aussi fluide 
que possible, sans entraves techniques ou administratives. 
Les accords bilatéraux nous facilitent énormément la vie et 
nous aident à nous affirmer dans un environnement inter-
national très concurrentiel.»

12 1310 EXPÉRIENCES PERSONNELLES SUPPRESSION DES OBSTACLES AU COMMERCE

UNE PERFORMANCE DE POINTE À SAINT-GALL

Quand Caroline Forster feuillette les archives de son 
entreprise, elle parcourt plus de 100 ans d’histoire de 
la haute couture. Aujourd’hui encore, des designers 
de renommée mondiale misent sur la fine dentelle de 
Saint-Gall.

ACCORD CONCERNÉ:

OBSTACLES 
TECHNIQUES AU 
COMMERCE 

 70 à 80%
Taux d’exportation de l’industrie textile suisse

Jusqu’à 300 millions  
Montant en francs par an que les producteurs suisses 
économisent grâce à la simplification de la certification 
des produits et à une mise sur le marché plus rapide



Nombre de citoyens de  
l'UE/AELE en Suisse: 1 361 600

ÉVOLUTION DU NOMBRE D’EMPLOIS EN SUISSE (2002-2016) 

VIVRE ET TRAVAILLER À L'ÉTRANGER (2015)

Nombre de Suisses au sein 
de l’UE/AELE: 455 862

NIVEAU DE FORMATION DES HABITANTS SUISSES ORIGINAIRES DE L’UE/AELE

INVESTISSEMENTS DIRECTS SUISSES 
DANS L’UE (2014)

ÉVOLUTION DU PRODUIT INTÉRIEUR BRUT (PIB) PAR HABITANT 

Grâce aux accords bilatéraux, le PIB suisse par habitant est supérieur  
de 4400 francs par an en 2015. 

INVESTISSEMENTS DIRECTS DES ÉTATS 
MEMBRES DE L’UE EN SUISSE (2014)

509
milliards d’euros 

632 
milliards d’euros 

UE 

UE 

Etats-Unis Etats-Unis 

Chine Chine 

EXPORTATIONS DE MARCHANDISES  
SUISSES (2015) VERS …

109 milliards de francs (53,7%)

120,5 milliards de francs (72,4%)

27,4 milliards de francs (13,5%) 11,6 milliards de francs (7,0%)

8,9 milliards de francs (4,1%) 12,3 milliards de francs (7,4%)

IMPORTATIONS DE MARCHANDISES 
(2015) DEPUIS …
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Immigrés avant 2002 Immigrés depuis 2002

   Niveau tertiaire  

   Niveau secondaire II 

   Niveau secondaire I 

33% 57%

30% 28%

36% 15%

2005

50,2% des postes ont été 
pourvus par des travail-
leurs suisses.

49,8% des postes ont été 
pourvus par des travail- 
leurs originaires des pays 
de l’UE/AELE

+ 707 000 
travailleurs



16 1710 EXPÉRIENCES PERSONNELLES PROMOTION DES FILMS ET DOCUMENTAIRES

UNE PANNE DOULOUREUSE

Le cinéma zurichois Riffraff passe régulièrement des films 
suisses. C’était le cas du «Cercle» et de «Heimatland» du 
producteur suisse Ivan Madeo. Ce dernier a beaucoup plus 
de difficultés à promouvoir ses productions en Europe, 
quand bien même  elles suscitent un intérêt international.

«Ces dernières années, nous avons réalisé plusieurs 
films et documentaires en Suisse, avec Contrast Film, qui 
ont rencontré un beau succès. «Le Cercle», notamment, 
a remporté le Prix du cinéma suisse en 2015 et a été le 
premier film depuis 20 ans à se qualifier pour les Golden 
Globes. Le film est la forme d’art la plus coûteuse. Il faut 
des années pour réunir le financement d’un projet. Afin 
que nos films couvrent le plus possible leurs coûts, ils 
doivent être diffusés à l’étranger et être commercialisés 
activement. Le programme d’encouragement européen 
MEDIA nous a aidés, jusqu’en 2014, à placer des œuvres 
suisses auprès de distributeurs européens. La perte 
de ce soutien nous handicape fortement. A l’heure 
actuelle, il est plus intéressant pour un distributeur 
européen de programmer des films d’autres pays. Nous 
avons aussi de plus en plus de difficultés à trouver des 
partenaires européens pour réaliser des coproductions 
avec notre pays. Le cinéma suisse risque de rester 
avec ses excellents produits sur les bras – cela fait mal 
financièrement et c’est dommage pour l’industrie suisse 
du cinéma, car nous perdons une vitrine importante. Aller 
à l’étranger n’est pas une option pour moi – je crois dans 
le cinéma et la culture suisses et je me bats pour eux.»

ACCORD CONCERNÉ:

MEDIA/CREATIVE  
EUROPE  
(ENCOURAGEMENT  
DE LA CULTURE)

 

73 films et documen-
taires suisses 
Nombre d’œuvres que le programme d’encouragement 
européen MEDIA a promues sur les écrans européens 
entre 2006 et 2013

1,46 milliard d’euros 
Budget du programme «Creative Europe» pour promou-
voir des films, des œuvres littéraires et la collaboration 
culturelle jusqu’en 2020



18 1910 EXPÉRIENCES PERSONNELLES AGRICULTURE

D’UNE MEULE À L’AUTRE   

Gais, un village dans le canton d’Appenzell Rhodes- 
Extérieures. Des paysages idylliques faits de collines  
verdoyantes sur lesquelles paissent paisiblement des 
vaches et des chèvres. C’est le lieu d’origine d’Andreas  
Hinterberger, maître fromager à la fromagerie du village, 
qui mise rigoureusement sur le marché et l’innovation. 

«Nous  tournons à plein régime en ce moment, nous livrons 
les premières meules de fromage à raclette pour la saison 
d’hiver. Dans notre fromagerie, nous ne produisons que 
des spécialités «libres»; nous ne sommes affiliés à aucune 
interprofession. Nous assumons la totalité du risque entre-
preneurial et n’avons pas de garantie en termes de volume 
de ventes ou de prix. J’ai repris l’entreprise il y a seize ans. 
Depuis, nous avons triplé le volume de lait transformé qui 
atteint désormais 9,5 millions de litres par an. Avec huit 
collaborateurs, nous produisons quotidiennement jusqu’à  
500 meules de fromage à pâte mi-dure – surtout de la ra-
clette et notre propre fromage de montagne du Säntis. Nous 
affinons les meules pendant trois mois et demi, jusqu’à ma-
turation, dans nos entrepôts modernes, totalement automa-
tisés. Jusqu’à 40% de notre production, dont l’ensemble des 
fromages bio, sont exportés vers l’Allemagne et la France. 
Cela dit, nous nous positionnons bien également en Suisse 
où nous mettons en avant la qualité et le caractère régional. 
Nous figurons dans l’assortiment de tous les gros distri-
buteurs. Aujourd’hui, nous sommes le premier producteur 
de fromages d’Appenzell. Cette success-story n’aurait pas 
été possible sans la libéralisation du marché laitier et les 
accords bilatéraux sur l’agriculture conclus avec l’UE.»

ACCORD CONCERNÉ:

AGRICULTURE  

25% 
Augmentation du volume des exportations de fromage 
suisse entre 2002, avant l’introduction des accords 
bilatéraux, et 2015

5,4 milliards de francs  
Chiffre d’affaires généré grâce aux exportations de 
denrées alimentaires vers l’UE en 2015



20 2110 EXPÉRIENCES PERSONNELLES ÉCHANGES ESTUDIANTINS

DES PERSPECTIVES DANS LES BAGAGES

Depuis la terrasse de l’EPFZ, le regard embrasse tout 
à la fois la vieille ville, le lac de Zurich et les Alpes.  
Le regard porte loin. Nathaly Bachmann, entrepre-
neuse et conseillère en communication, parle souvent 
de vision quand elle évoque son séjour à Madrid en tant 
qu’étudiante Erasmus.

«Les semestres que j’ai passés à étudier à Madrid dans 
le cadre du programme d’échange Erasmus ont été des 
plus enrichissants en termes de formation et sur le plan 
humain. Découvrir de nouvelles choses, s’immerger dans 
une autre culture, se faire sa place dans un environnement 
inconnu avec des connaissances linguistiques modestes 
au début; autant d’expériences marquantes. Plus tard, j’ai 
recherché ces défis dans le domaine professionnel; dans 
le private banking international comme dans mes activités 
pour Swissnex, le réseau d’innovation à Singapour. En 
Espagne, j'ai rencontré des gens extraordinaires de toute 
l’Europe et nous avons naturellement fait la fête jusqu’au 
bout de la nuit. J’ai gardé des contacts étroits avec une 
amie suédoise rencontrée à cette époque. Il y a aussi eu 
des synergies professionnelles. Une personne qui a vécu et 
travaillé ou étudié à l’étranger se rend aussi mieux compte 
des avantages dont on dispose en Suisse, avec le système 
de démocratie directe et l’économie libérale. Cela accroît 
la volonté de s’engager personnellement en faveur de ce 
système. Afin de nous affirmer sur les plans économique 
et politique, nous devons rester curieux et regarder 
plus loin que le bout de notre nez. Un programme tel 
qu’Erasmus encourage cette attitude et doit absolument 
rester accessible aux étudiants suisses.»

ACCORD CONCERNÉ:

ERASMUS+  
(FORMATION)

 16 000 
Nombre d’étudiants ayant utilisé les possibilités d’échange, 
dans les deux sens, pendant que la Suisse participait direc-
tement au programme Erasmus (2011-2013)

Plus de 3 millions  
Nombre d’étudiants européens ayant effectué un  
échange depuis la création du programme Erasmus



22 2310 EXPÉRIENCES PERSONNELLES TRAFIC AÉRIEN

DONNER LE TON DANS LE CIEL

Les aiguilleurs du ciel sont assis devant les imposants 
moniteurs du centre de contrôle aérien de Skyguide 
à Dübendorf et guident les avions et leurs passagers 
vers leur destination en toute sécurité. Daniel Weder, 
CEO de Skyguide, rappelle que l’espace aérien sur- 
veillé dépasse largement les frontières nationales.

«Nos collaborateurs prennent en charge quelque 
1,2 million d’avions par an dans l’espace aérien au-dessus 
de la Suisse et des régions frontalières. Les frontières 
nationales ne doivent pas avoir d’importance dans le 
ciel. Un jet qui décolle à Genève se trouve en territoire 
français après 10 secondes. Pour les avions qui arrivent 
à Zurich depuis le nord, nous devons pouvoir prendre 
le relais alors qu’ils se trouvent encore dans le sud de 
l’Allemagne. Nous guidons 40% des vols dans les régions 
frontalières. Ce chiffre montre l’importance d’une col-
laboration étroite avec les pays voisins et de normes 
uniformes. Grâce aux accords bilatéraux, la Suisse 
participe activement au projet de Ciel unique européen 
(SES), qui vise à simplifier et à standardiser la sécurité 
aérienne. Une nouveauté importante est la création de 
blocs d’espace aérien en Europe. La Suisse formera, 
avec l’Allemagne, la France et les pays du Benelux, un 
bloc d’espace aérien «Europe occidentale». La gestion 
sera uniformisée entre les partenaires. Les coûts de 
mise en œuvre de cette initiative sont astronomiques. 
Il est vraisemblable que l’UE ne nous soutiendra pas. 
Cette inégalité de traitement est nouvelle et inhabituelle 
pour nous. Si le SES ne peut pas être mis en œuvre, les 
passagers en subiront les conséquences sous la forme de 
retards supplémentaires.»

ACCORD CONCERNÉ:

TRANSPORT AÉRIEN

 Quelque 3300 avions  
Nombre d’avions que la sécurité aérienne suisse guide quo-
tidiennement à travers l’espace aérien de la Suisse. Environ 
40% d’entre eux décollent ou atterrissent en Suisse

169 destinations
Nombre de destinations desservies directement en 2015, 
contre 142 seulement en 2002



«L’équitation western est ma grande passion depuis 
toujours. Le « reining », comme on appelle cette 
discipline, vient de la tradition équestre américaine et 
peut être comparé au dressage classique: le cheval 
et le cavalier effectuent un parcours au galop et sont 
notés par des juges. En 2014, j’ai mis en place un 
partenariat pour mon entreprise de prépresse en 
Suisse et je me suis retiré des activités opérationnelles 
pour créer la HorseAcademy ici en Alsace – avec ma 
femme. Aujourd’hui, nous gérons le plus grand centre 
sportif d’équitation western d’Europe. Nous entraînons 
quotidiennement la quarantaine de chevaux de nos 
clients suisses et européens et organisons chaque 
année plusieurs compétitions. Nous n’aurions pas 
pu monter notre HorseAcademy de cette manière 
en Suisse. Et pas seulement pour des questions de 
place. Les coûts élevés et les formalités d’entrée 
compliquées pour les chevaux auraient dissuadé les 
clients européens de venir chez nous. Nous employons 
plusieurs travailleurs de la région ainsi qu’une 
frontalière qui vient de Suisse. Nous achetons le foin et 
le fourrage auprès de producteurs locaux, nous payons 
des impôts et 65% des clients de l’hôtel voisin viennent 
dans la région pour la HorseAcademy. Tout le monde 
profite de notre projet transfrontière.»
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À LA CONQUÊTE DE L’OUEST
A perte de vue s’étendent des champs, des prairies, 
des forêts entre les charmants villages alsaciens.  
A quelques kilomètres de la frontière suisse,  
Daniel Straumann a réalisé son rêve et créé une  
académie équestre.

ACCORD CONCERNÉ:

LIBRE CIRCULATION 
DES PERSONNES

 190 000 Suisses 
Nombre de personnes qui vivaient en France de manière 
permanente en 2014 – c’est plus du quart de tous les 
Suisses de l’étranger

828 mariages 
Nombre de couples franco-suisses qui se sont mariés 
dans les mairies suisses en 2015
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APERÇU DES ACCORDS BILATÉRAUX

Les accords bilatéraux I conclus par la Suisse et l’UE, 
que la population suisse a acceptés à 67,2% en 2000, 
sont juridiquement liés entre eux. En cas de résiliation 
d’un accord, les autres disparaissent aussi. D’autres 
accords ont été adoptés démocratiquement en 2005,  
les accords bilatéraux II. Les principaux champs  
couverts par ces deux paquets d'accords sont indiqués 
ci-dessous. 

AGRICULTURE

Le commerce de produits agricoles est simplifié dans de nombreux 
domaines. L’UE et la Suisse suppriment des droits de douane et recon-
naissent mutuellement leurs appellations d’origine protégées (Gruyère 
ou Appenzell, par exemple). Depuis 2002, les ventes des fromageries 
suisses sur le marché intérieur européen ont augmenté de plus de 
10 000 tonnes.

MARCHÉS PUBLICS

Les Etats, les provinces et les villes d’Europe investissent plus de 
400 milliards de francs par an dans des projets d’infrastructure. Grâce 
aux accords bilatéraux, les entreprises suisses peuvent soumettre 
des offres pour ces contrats, sur un pied d’égalité avec les entreprises 
européennes. L’industrie ferroviaire et ses fournisseurs mais aussi les 
architectes et ingénieurs suisses en profitent. 

TRANSPORTS TERRESTRES

Les marchés du transport routier et ferroviaire sont ouverts et la po-
litique suisse du transfert de la route au rail est garantie par le fait 
que l’UE reconnaît la redevance sur le trafic poids lourds liée aux 
prestations (RPLP). L’accord prévoit également que l’UE et la Suisse se 
mettent d’accord sur leur politique de protection des Alpes.

TRANSPORT AÉRIEN

L’accord sur le transport aérien accorde aux compagnies aériennes l’accès 
réciproque au marché. Il est important pour les compagnies aériennes,  
les aéroports, les passagers, la sécurité aérienne et Skyguide, le 
constructeur d’avions Pilatus et de nombreux sous-traitants. Pour les 
déplacements à titre privé ou d’affaires, les voyageurs bénéficient d’une 
meilleure offre et de prix inférieurs.

HORIZON 2020 (RECHERCHE)

Le programme-cadre pour la recherche et l’innovation «Horizon 2020» 
est l’instrument principal de l’Union européenne pour encourager les 
sciences, l’évolution technologique et l’innovation. Les scientifiques 
suisses profitent, certes, des fonds d’encouragement, mais aussi du ré-
seau. Ces dernières années, les hautes écoles suisses ont pu concréti-
ser nombre de projets prestigieux et attirer ainsi les meilleurs talents.

LIBRE CIRCULATION DES PERSONNES
Les ressortissants suisses et ceux des Etats membres de l’UE peuvent 
choisir librement de s’installer ou de travailler dans les Etats parties. 
Deux conditions doivent être satisfaites: disposer d’un contrat de travail 
valable ou de moyens financiers suffisants et d’une couverture d’assu-
rance maladie. La libre circulation des personnes a dopé la croissance 
économique suisse. De nombreux emplois ont été créés - notamment 
pour des Suisses. Les accords de Schengen et Dublin sont liés à celui 
sur la libre circulation des personnes. En cas de résiliation de ce dernier, 
ils disparaissent.

SCHENGEN

Dans l’espace Schengen, qui comprend presque tous les Etats 
membres de l’UE et de l’AELE, les contrôles de personnes ne se font 
plus que par échantillonnage. Les frontières extérieures sont en re-
vanche renforcées. Un visa Schengen autorise une personne à voyager 
dans l’espace Schengen pendant 90 jours – le tourisme suisse profite 
largement de cette simplification. Un système d’information commun 
facilite la collaboration transfrontière dans les domaines de la police et 
de l’asile.

OBSTACLES TECHNIQUES AU COMMERCE

Les entreprises soumettent désormais leurs produits à un examen 
unique, en Suisse ou dans l’UE. Les entreprises industrielles helvé-
tiques peuvent accéder au marché européen plus rapidement et n’ont 
pas besoin d’attendre des autorisations nationales. Cela les rend plus 
compétitives et maintient des emplois.
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POUR UNE SUISSE OUVERTE ET SOUVERAINE

L’interconnexion internationale est un atout de la  
Suisse sur les plans économique, politique, scientifique 
et culturel. Les personnes dont nous avons fait le por-
trait dans ces pages savent pourquoi un bon partenariat 
avec l’Europe est important. Et pourquoi se cloisonner 
et rester à l’écart ne sauraient être des options pour un 
pays prospère qui s’affirme.

La voie bilatérale constitue une base solide et éprouvée du partena- 
riat entre la Suisse et l'Union européenne. De qualité, celui-ci est 
bénéfique non seulement à l'économie, mais aussi à tous les individus 
en Suisse. Chaque jour. Prenons-en soin, afin que: 

→  la Suisse reste prospère grâce 
à un accès complet au marché;

→  la Suisse reste un site de  
premier plan au niveau mondial 
pour l’innovation;

→   la Suisse reste reste multi- 
culturelle, ouverte et forte.

ERASMUS+ (FORMATION)

«Erasmus» désigne le programme de coopération européen dans le 
domaine des hautes écoles. Ses principaux éléments sont la reconnais-
sance des crédits d’études obtenus à l’étranger, le soutien financier des 
étudiants en échange et des coopérations directes entre hautes écoles 
européennes. En raison des incertitudes entourant la libre circulation 
des personnes, la Suisse est exclue du programme Erasmus+ depuis 
2014 et a dû mettre en place des mesures de remplacement.

MEDIA/CREATIVE EUROPE (ENCOURAGEMENT DE LA CULTURE)

Depuis 2014, la Suisse n’a plus non plus accès à «Creative Europe», le 
successeur du programme d’encouragement du cinéma MEDIA. Grâce 
aux fonds d’encouragement européens et aux mesures promotionnelles, 
il a été possible de réaliser des films et documentaires suisses ainsi que 
des coproductions internationales qui ont ensuite été diffusés dans les 
cinémas de toute l’Europe.

AUTRES ACCORDS

Les accords bilatéraux comprennent toute une série d’accords. L’ac-
cord d’association à Dublin règle ainsi la collaboration européenne 
dans le domaine de l’asile. L’accord relatif à la statistique veille à ce 
que les principales données collectées en Suisse et en Europe soient 
directement comparables. Et, grâce à l’accord sur l’environnement, la 
Suisse est membre, depuis 2006, de l’Agence européenne pour l’envi-
ronnement (AEE), qui fournit des données sur l’état de l’écosystème à 
la demande de 33 pays. 
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PARTENAIRES ET SOUTIENS DE LA CAMPAGNE

Association de Banques Privées Suisses | Association 
Suisse d’Assurances | auto-suisse | Chambre de 
commerce de Glaris | Chambre de commerce de Zurich | 
Chambre de commerce des deux Bâles | Chambre  
de commerce des Grisons | Chambre de commerce et 
d’industrie d’Argovie | Chambre de commerce et 
d’industrie de Fribourg | Chambre de commerce et 
d’industrie de St-Gall - Appenzell | Chambre de commerce 
et d’industrie de Thurgovie | Chambre de commerce et 
d’industrie du Jura | Chambre de commerce, d’industrie 
et des services de Genève | Chambre neuchâteuloise 
de commerce et d’industrie | Chambre valaisanne 
de commerce et d’industrie | Chambre vaudoise de 
commerce et d’industrie | Chocosuisse | Commerce 
Suisse | Europaplattform | Expertsuisse | Fédération 
des entreprises romandes | fial | GomS | Helvezin | 
Hotelleriesuisse | Interpharma | Jeunes libéraux  
radicaux | Jeunes vert’libéraux | KPMG | KV Schweiz | 
Metrobasel | nomes | Novartis | Operation Libero |  
PBD | PDC | PLR | Promarca | PwC | Roche | science-
industries | Société des Entrepreneurs | Strategie-
dialog21 | Swico | Swiss-Textiles | Swissbanking | 
SwissBiotech | Swisscleantech | Swissholdings | 
Swissmem | Swissuniversities | UCI Berne | Union des 
villes suisses | Union patronale suisse | Vert’libéraux | 
Viscom | VSUD | VSW/ASSP | YES
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Nous avons besoin des accords  
bilatéraux afin que

→  la Suisse conserve un accès 
complet au marché et reste 
prospère;

→  la Suisse puisse rester  
championne de l’innovation;

→   la Suisse reste multiculturelle, 
ouverte et forte.

L’interconnexion internationale a rendu la Suisse 
plus forte sur les plans économique, politique, 
scientifique et culturel. Nous devons poursuivre et 
cultiver les relations avec nos voisins européens.  
Engagez-vous également en faveur d’une poli-
tique européenne constructive!

Participez, vous aussi, via  
www.ouverte-souveraine.ch


